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Les choix sont faits.

' Le consornmateur a choisi. Il

a choisi de ne paspayer son
alimentation au juste prix. Et dans
ce cas, les choses sont simples : soit
l'agdculnur frangals est capable
des'aﬂgner solt le pays recourt a
limportation. Et c'est hélas la seconde
solution qui s'impose progressivement
awow'd‘l'ul llustration parmi d'autres
avec lasalade iceberg. Ce légume qui

pousse trés bien en Bretagne parcourt
un millier de kilomatres depuis
'Espagne avant d'arriver sur les tables
bretonnes. Une absurdité écologique
de plus générée par la quéte du plus
bas prix.

Cette batallle du mieux-disant ne
s'arréte pas aux frontiéres de l'UE. La
France glisse dangereusement sur la
pente de la déproduction alimentaire.
La part des importations pour de
nombreuses denrées ne cesse de




